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elle ne fournit plus d’hélium. Au contraire, dans um tube contenant
du bromure de radium, plusieurs fois chauffé, vidé et balayé avec de
l’hydrogène, puis abandonné à lui-même, on décèle les raies de

l’hélium au bout de quelques semaines, sans qu’il soit nécessaire de
chauffer à nouveau.

~I. I,A;i o~rT x .

~,.-!1- A. K B Il LILB [ B1. - lmtiz über die verzerrten Bilder, NNel,-Iie durcit
Hadillluhron1Ïd auf der photographischen Plate I~er~-or_~urafcn T1.&#x3E;rlen Note
sur les images déformées produites par le bromure de radium sur les plaques
phuto~;ra.phiques). - Il. 1 t 0 11. ..

L’auteur conteste l’explication donnée par Petri 1’). 
’

M. LAMOTTE.

THE AMERICAN JOURNAL OF SCIENCE ;

T. XX; juillet-décembre 1905.

Il. - TRAVAUX DIVERS.

JOHN TRO WBRIDGE. - Side discharge of electricity
(Décharge latérale d’électricité). - P. 57-59.

Un tube de Geissler, placé en série avec une résistance liquide
énorme, est traversé par la décharge d’une batterie d’accumulateurs
de 10.000 à 20.000 éléments ; une électrode supplémentaire, reliée

au sol, est soudée dans une tubulure latérale. A chaque décharge,
une décharge latérale se produit simultanément entre la cathode et
l’électrode supplémentaire, montrant que l’espace extérienr inter-

vient par sa capacité propre, la diliérence de potentiel entre le sol
et la cathode étant supérieure à la chute de potentiel entre les deux
électrodes.

En produisant deux décliarges latérales simultanées au lieu d’une
seule, l’auteur propose de comparer photo métri que ment les capacités
de deux condensateurs.

(1) J. de Phys., 4° séi~ie. t. IN’. p. î;’, : 1905.
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R.-H. HO[l;II, - On the 111ecanit’al équivalent of the heat vaporization of water
Équivait nt 1l1"’4~anique de la chaleur de vaporisation de l’eau . - P. Sl~2,

La chaleur de vaporisation de l’eau à 1000 est mal déterminée par
les expériences antérieures où 1 on prend la calorie (par exemple
à 20°) comme unité. Les valeurs extrêmes sont celle de Regnault
(536,~) et celle de Callendar 540,~) dont le calcul est basé sur les

expériences de Joly et sur celles de Barnes, concernant la chaleur

spécifique de l’eau entre i ~° et iU0°. Une détermination plus rigou-
reuse de la chaleur de vaporisation de l’eau donnerait mu’ valeur
exceptionnelle à la méthode calorimétrique de Joly. exempte, grâce
à l’uniformité de la température, des incertitudes inhérentes aux

autres métliodes.

L’auteur décrit un appareil destiné à mesurer directement cette

constante en ergs, sans passer par l’intermédiaire de la calorie,
méthode exempte de toute erreur thermométrique et des corrections
de perte par rayonnement et convection.
Les mesures définitives ne sont pas encore faites ; l’auteur espère

obtenir une précision de i Tout l’appareil est renfermé dans une1.OOU

enceinte à double paroi pleine de vapeur. Un frein à frottement
monté sur un arbre vertical convertit l’énergie mécanique en chaleur.
Une capsule contenant de l’eau est suspendue au iléau d’une balance;
on pèse ainsi l’eau évaporée en un temps donné. Le moment du
couple résistant est enregistré comme dans les expériences de
Rolland, mais ses variations automatiques sont produites par un
dispositif nouveau, ce couple variable étant emprunté uniquement à
la pesanteur, et non pas produit par l’addition ou la soustraction

d’un couple de torsion. Le compteur de tours et l’appareil enregis-
treur sont embrayés simultanément au commencement d’une expé-
rience et débrayés à la fin.

Le tambour du cylindre enregistreur possède à chaque instant une
vitesse angulaire proportionnelle à celle de l’arbre, et le crayon un

déplacement proportionnel à la composant iitile du poids qui pro-
duit le couple résistant.
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B.-J. 11.BIBHIB’IITclB’. - A 111l1dltl.’:ltion of Victor ~[eyer’s apparatus for the
détermination of yapor-densities 1310dification de l’appareil de Victor Nieyer
pour la détermination des densités de ,-apeur). - P. 2~:j-:2~S.

Le récipient à air, court et horizontal, et le tube d’échappement
de l’air, recourbé en zigzag, peuvent être chauffés plus commodé-
ment à température uniforme dans une boite métallique pleine d’eau
bouillante. La hauteur de chute de l’ampoule pleine de liquide est

très faible.

F.-F. WrUGHT. 2013 The determination of the optical character of birefracting
n1Ïnel’al., 1&#x3E;éterniination du caractère optique des minéraux biréfringents). -
P. 285-296.

Perfectionnements aux méthodes applicables à l’étude des cris-

taux biaxes en lumière convergente, taillés en lames perpendicu-
laires à l’une des bissectrices des axes, perpendiculaires à un axe, ou
enfin parallèles au plan des axes.

H. BÉNARD.

JOURNAL DE CHIMIE-PHYSIQUE;

T. II, nos, 6, 7, 8, 9 et 10; 1904.

NI.-L. GODLEWSM. 2013 Sur la dissociation des électrolytes
dans les solutions alcooliques. - P. 393.

Les tentatives pour vérifier la loi de dilution d’ÜslByalJ. dans le
cas des dissolvants autres que l’eau, n’ont réussi que très rarement.
Il est vrai qu’on a souvent opéré dans des conditions oii elles ne se véri-
fient p;i, llHBIHC pour les solutions aqueuses (solutions concentrées ou
él~e’trulvt~i-, 1’&#x3E;it; .

L’auteur s’est proposé d’étudier la conductibilité des électt~c~lvtu~
fail&#x3E;1~~~, plus spécialement des sels organiques, daiis l’alcool ~~tlyliy»~
absolu ou étendu d’eau.

Il a fallu employer des cellules très larges et des él~~~~tr«~lt~~ très

rapproclrées, parce qne les conductibilités à mesurer étaient f’ail3les,


